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Manitoba offre à l'émigré du Bas.Ca-
nada une terre de 160 acres,toute de prai-
rie s'il le veut, d'une fertilité extraordi-
naire, d'une culture immédiate et facile,et
le tout pour dix piastres, Le climat de
notre provincc est très-salubre; et si lii-
ver est un peu plus long que dans le sud
de Québec, en revanche la terre ne se cou-
vre que d'une mince couche de neige que
le soleil du printemps a bientôt fondue ;
de sorte que les travaux de ferm- se fout
au même temps qu'en Bas-Canada.

Manitoba jouit des mêmes institutons
responsables et libres que les anciennes
provinces. Les catholiques ont kurs pia
roisses, leurs églises, leurs curés, leurs
religieuses, leurs couvents et leurs écoles
absolument comme en Canada. Le catho-
lique paie sa taxe d'école à l'école catfic-
lique, le protestant paie la sieune à l'école
protestante.

La langue françaie se parlo dans les
cours, dans la législature, dans les docu-
ients ofliciels et partout comme en Bas-
Canada. Le commerce est très florissant,
et demande de nouveaux renforts à Qué-
bec. Nous ne sommes pas assez représen.
tés dans le commerce et l'industrie : avis
à nos jeunes négociants.

Sans doute, nous ne prétendons pas
dans ces quelques lignes énumérer tous les
avantages qu'offre au cultivateur, à l'ou-
vrier et au commerçant bas-canadien
nitre province de Manitoba mais ces
quelques lignes sufliront pour déeionti-r
le but sérieux et très louanle de la Socié-
té do Colonisation de Manitoba.

Puisque le renfort de la population
considérable que devait nous donnex la
perspective de la construction du Pacifi-
que nous manque aujourd'hui, tachons
d'y suppléer en appelant ici le flot si
énorme de l'émigt atn di B.s Canada
vers les Etats-Unis.

C'est une téeche patriotique et essentiel.
lement canadienne. Honneur à la société
qui l'entreprend, et espérons lue ses
efforts seront secondés par nos parents et
frères du Bas-Canada.

Déjà, d'ailleurs, nous attendons ou
printemps l'arrivée dans Manitoba de
plusieurs familles canadiennes émigrées
aux Etats.Uuis ; cX st de bon augure, et
un bon commencencut : courage'lo

Loncli-es a eu dcrnièrementson "ui t lt
le voleuses" sous la présidence dle Ned
Wright, célèbre voleur converti de la capi-
tale, qui depuis quelqites anes consacIe
son temps a 1 ameliorî.ation des membres
do son ancienno " pirofessioi'. plus de
deux cents convives assistaient à la jte à
laquelle elles avaient été conviées par une
carte d'invitation "personnelle " décla.
rant qu'elle ne serait admise que si la por-
teuse avait subi au moins une condamna-
lion. "l Un thé e et une distribution de
pain et de consei-ves étaient promis à tou.
tes les personnes qui accepteraient l'invi.
tation. A la prieo <le Ned Wriglt, la po
lice avait pris le son côté, l'engagenentde i
ln pns inq1uiete- la réunion.

la plupPIt des convives attestaient par
leur costuml que la profession de voleuse
n est pas lucr.iuve. Il y avait là des fem- s
mues de tout ûgo ; deux n'avaient que dix-
huit. aî; uni grainled nomubre étaient sexa.
génaires et quelques-unes septungenaires. r
Une de ce. fenmet comptait trente ciO 0

condamnations dans ses états de service.
La table était frugalemîîent et simplement
servie et on n-y voyait aucun objet do luxo
ou de prix pouvant int empestivemileLit
éveiller les passions les invitées.

Ned Wright a pris la parole vers l:a fin le
la fête en annonîçant q>uil avait l'intention
d'ouvrir une souscription de dleux mille
cinq cents livres (soixante-deux mille cinq
france) pour la construction, dans le voii.
nage, d'une église à l'usage des voleurs. Il
s'est ensuite lonuemont étendu sur les
douceurs <le la vie con jugale et les avanla
ges sociaux dont il jouit (Irpuis qu'il a
abandonné son ancienne carrière. I A uti c-
fois, a-t-il dit, il était lare que je pusse nie
promener avec ma femme sans qu'elle eût
un oil ou même les deux yeux pochés.
Voyez avec quelle recherche elle est mise
aujourd'hui !.Eh bien, autrefois cette même
femme était encore plus mal vêtue qu'au-
cune de vous, et moi-même je n'avais pis
de pantalon qui n'eût une douzaine <le
pièces." Ned Wright a engagé son audi-
toire à sortir le plus tôt possible do sa vie
<le misères, et il a fait remettre au départ
un pain à chacune de ses convives. JI leur
avait promis en outre, à chacune, un pot
de conserves, mais "l des circonstances in.
dépendantes de sa volonté l l'ont empo-
ché de sa tisfiire fi cette peic de son pro-
gramme.
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